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Editorial 

Cette livraison de La Truelle 
Numérique apporte à ses lecteurs 
nombre d’informations surprenantes. 
Venant juste après deux numéros 
exceptionnels, elle traduit apparemment 
une certaine fébrilité chez ses 
rédacteurs, sans doute soucieux de ne 
prendre aucun retard sur leur 
programme de l’année – n’oublions pas, 
en effet, que nous sommes déjà le 1er 
avril ! 

Les hommes passent et se 
succèdent, les Obédiences évoluent à 
pas de géant, et la Maçonnerie reste, 
toujours identique à elle-même et 
cependant toujours différente. 

Comment discerner ce qu’il 
faut retenir de ce qu’on pourra oublier 
très vite ?  A chacun de faire preuve 
d’assez de perspicacité ! Et surtout 
n’oublions pas cette mise en garde qu’on 
répétait, en 1744, au candidat 
nouvellement initié : «  La Maçonnerie 
est une chose plus sérieuse que vous le 
pensez »… 

R.D. 

I La Franc-Maçonnerie anglaise s�interroge ! 
 
 
 
 
 

La Truelle Numérique 

« Avec la truelle, le Maçon spéculatif répand l�Amour fraternel qui doit                        unir tous les Maçons de la Loge et aussi tous les Hommes de la Terre »
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1 Interview Exclusive de Peter L. 
De passage à Paris, le T.R.F. Peter L., 

P.M., P.M.M, P.Z., membre influent de la célèbre 
Loge des grands Stewarts – en mission pour le 
compte de la Grande Loge Unie d’Angleterre – a 
rencontré dans la plus 
grande discrétion, à 
son domicile, le Frère 
Frédéric F., haut 
dignitaire de la 
Maçonnerie française. 

 

LTN était là, 
et présente pour ses 
fidèles abonnés, en 
exclusivité, une partie 
de l’entretien que cet 
illustre Frère a bien 
voulu nous accorder. 
Voir les photos ci-
jointes au sujet 
desquelles nous étions 
dans l’obligation de 
respecter l’anonymat 
exprimé par ce Frère 
anglais. 

 

Interview exclusive : 

 

LTN « Très illustre Frère Peter, la Franc-
Maçonnerie anglaise semble traverser 
une crise… » 

P. L. « Nous, Anglais, nous sommes des 
gens pragmatiques. Je vous répondrai 
donc – sans ambiguïté – : oui, la Franc-
Maçonnerie anglaise est en crise ! » 

 

LTN « Comment cela se traduit-il ? » 

P. L. « 1- Nos effectifs ont baissé de moitié 
en moins de 20 ans ; actuellement, nous 
ne sommes plus que 300.000 ; 
2- L’âge moyen de nos FF∴ a 
augmenté dans des proportions 
dramatiques ; 
3- Les jeunes qui entrent, ne restent en 
moyenne que 4 à 5 ans. 
Nous sommes dans le trou ! » 

 

 
 

LTN « Quelles sont les raisons de cette 
situation ? » 

P. L. « Il faut avoir l’honnêteté de le 
reconnaître : aux yeux du public, nous 
passons pour une organisation ringarde. 
Nous avons le moral dans les 
chaussettes. » 
 

LTN « Nous sommes sincèrement désolés de cet 
état de faits, mais pourquoi êtes-vous à 
Paris ? » 

P. L. « La Franc-Maçonnerie française est la 
seule Maçonnerie, au monde, qui connaît 
une forte croissance. Alors, la GLUA 
essaye de comprendre pourquoi et 
comment ils ont trouvé la solution. 
Quel est leur secret ? » 
 

LTN « En France, il n’y a plus de secret – c’est 
un mot tabou –. Cependant, je vais vous 
présenter l’explication de cette réussite : 
les Maçons français ont décidé de ne plus 
parler, ni de politique, ni de religion en 
Loge. C’est une révolution ! » 

P. L. « Oh my god ! 
Mais c’est pourtant ce que nous faisons 
depuis 1813 ! » 
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2 La GLUA tournée vers la France 
Il y a quelques jours, à proximité de Great 

Queen Street, dans une Taverne londonienne bien 
connue de nos FF. anglais (cf. photo ci-contre), les 
responsables de la Grande Loge Unie d’Angleterre, 
au cours d’un dîner, ont tenu les mêmes propos. 

Ils ont exprimé le souhait de reprendre des 
relations fraternelles et officielles avec les 
Obédiences françaises ; la Loge Nationale Française 
a été citée comme une première approche possible. 

Notre Frère Pierre G. a été chargé de 
prendre contact avec le nouveau Président de la 
LNF en vue d’établir une proposition de traité 
d’amitié. 

 

Un de nos rédacteurs a pu obtenir d’un 
haut dignitaire anonyme (H.D.A.) de la Maçonnerie 
anglaise, sous réserve d’une totale confidentialité 
qu’il se fait un devoir de respecter en sollicitant la 
vôtre, les propos qui suivent : 

 

LTN « C’est donc un tournant majeur de la 
Maçonnerie anglaise que vous vous 
préparez à négocier ? » 

H.D.A « J’irai droit au but : c’est une perspective 
que nous ne pouvons pas totalement 
exclure, à condition qu’on ne prétende pas 
qu’elle se situe dans un abandon de nos 
positions antérieures qui seront maintenues 
tout en étant rénovées ! » 

 

LTN  « En clair : A quand la prochaine tenue 
blanche ouverte organisée à Paris par la 
Grande Loge Unie d’Angleterre ? » 

H.D.A « C’est peut-être prématuré… d’en fixer la 
date  ! » 

 

LTN « Vos discussions sont-elles assez 
avancées ? » 

H.D.A « Oui, la LNF fait preuve de beaucoup de 
compréhension et d’indulgence à notre 
égard, et si ses exigences de rigueur 
traditionnelle sont assez rudes, je dois le 
dire, nous nous efforçons de lui apporter 
toute satisfaction. Comme vous le savez, 
en 1971, un avis autorisé avait été publié 
dans la revue Ars Quatuor Coronatorum 
84 (p.231) affirmant que la LNF, alors 
récemment créée, travaillait très 
régulièrement et que son but était de 

favoriser la réunion de toutes les 
Obédiences maçonniques françaises en un 
seul corps : c’était réellement visionnaire !  
Nous n’avons pas changé d’avis, bien sûr, 
mais nous devons encore progresser, nous 
le savons, pour obtenir la reconnaissance 
de la LNF. » 

 

LTN « Ca fait quoi d’intégrer la Maçonnerie 
universelle ? » 

H.D.A « C’est à la fois émouvant et un peu 
inquiétant. A propos, pourriez-vous 
m’aider à comprendre un mot qui revient 
souvent dans notre correspondance avec 
les Maçons français : qu’est-ce que c’est 
"une planche" ?… » 

 

 



 

 Numéro  n° 9 �  1er avril 2002 Bulletin de la Loge Jean-Théophile Désaguliers  n°1 L∴N∴F∴ 4/6
 

II Election du nouveau président du Conseil National de la LNF 
En cette journée de printemps du 17 mars 2002, se tint la Loge Nationale de la LNF – l’équivalent du 

Convent dans les autres obédiences –. Après le rapport moral du Président sortant, Gino S., le rapport du 
Secrétaire national, Thierry B., le 
rapport financier du Trésorier 
national, Serge Di B., et le rapport 
de l’Hospitalier National, Robert 
D., l’ordre du jour appela l’élection 
du Conseil National. Une première 
motion porta sur le nombre de 
membres devant composer cette 
assemblée, puis une seconde sur 
une candidature groupée pour 
chacun de ces postes. 

Une fois n’est pas 
coutume, cette séance de Tenue de 
Loge Nationale du dimanche 17 
mars 2002 fut mouvementée. Notre 
Frère Gérard M. ayant préparé 
cette élection dès ses premières 
années passées à la LNF, c’est-à-
dire depuis 15 ans, eut la surprise 
d’apprendre la proposition 
spontanée et par conséquent 
impromptue d’un autre candidat. 

Nos reporteurs – n’ayant 
pas le droit, à cette occasion, de 
filmer ou de prendre des photos – 
firent ces croquis pour rapporter ce 
moment intense à inscrire dans les 
annales de la LNF. 

Il est à remarquer qu’un ancien Président du 
Conseil National, Roger D., toujours fidèle à son approche 
subtile des réalités humaines, argumenta avec calme et 
courtoisie la légitimité de cette proposition. Ce qui, dans un 
premier temps, eut un effet totalement indescriptible sur la 
personne de Gérard M. – effet que nous ne pourrions même 
pas représenter en croquis – jusqu’au moment où notre Frère 
Roger indiqua au nouveau candidat combien il faut être fort 
dans ce type d’entreprise avant de se présenter, que la bonne 
volonté ne suffit pas, que c’est une charge de chaque jour, 
ingrate et souvent peu reconnue à sa juste valeur. Bref, tout 
ce qui fait la réalité au quotidien du Président du Conseil 
National. De sorte que naturellement notre cher Frère retira 
sa candidature remerciant même notre Frère Gérard de lui 
avoir fait éviter tout ce qui venait d’être annoncé. 

 

Que d’aventures à la LNF ! 
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III Usages de table pour les Loges de Rite anglais, style Emulation, de la LNF 
L’AUTORISATION DE FUMER 
Est donnée traditionnellement après la santé de la France et de la Maçonnerie et celle des Officiers 

Nationaux. 

Le Passé Maître Immédiat se lève et frappe un coup de maillet. 

P∴M∴I∴ : -o 

P∴M∴I∴ : Mes Frères, le Vénérable Maître vous accorde l’autorisation de fumer. (*) 

  Brethren, the Worshipful Master gives you permission to smoke. 

 

(*) Par simple correction, les Frères concernés par cette autorisation en demanderont la confirmation à 
leurs voisins. Cette autorisation est très attendue par de nombreux Frères et a donné lieu à de multiples 
controverses et le débat dure encore. 

La Maçonnerie anglaise, loyale et respectueuse de la Reine ou du Roi, admet généralement de 
n’accorder cette faveur qu’après le « loyal toast. » 

Cependant, les Anglais prennent parfois un « sorbet » au milieu du repas comme trou normand et ils 
l’accompagnent d’une cigarette. Alors, certaines Loges ont avancé le « loyal toast », (contrairement à toutes les 
règles qui exigent qu’il soit le premier après les grâces), des sorbets ont été servis et la fumée a rempli tous les 
poumons. Cette entorse grave au timing du « toast loyal » est relativement récente et encore peu pratiquée en 
Angleterre et, à notre connaissance ignorée en France. 

Comme une exception confirme la règle, félicitons notre nouveau Président du Conseil National – 
fumeur invétéré – pour son élection, bien sûr, mais aussi pour sa remarquable connaissance des usages de table 
anglais. En effet, sachant que nous étions en train d’écrire un rituel de table à partir des usages de la région de 
Londres mais avec les petites modifications pratiquées par les Loges Emulation de la LNF, le Président à peine 
élu nous a demandé de mettre du sorbet au milieu des agapes lorsqu’il nous visiterait. 

P.G. 

 

IV De l�opératif au spéculatif : la recherche continue� 
Des études récentes ont démontré que les premiers Maçons spéculatifs français ne portaient ni barbe, 

ni moustache. 

En effet, si longtemps, et notamment au Moyen-Age, (et donc en Maçonnerie opérative), ces attributs 
virils ont été le reflet d'une certaine coquetterie ; ils étaient aussi considérés par beaucoup comme le moyen de 
cacher une malformation, un bec de lièvre, une cicatrice, … 

Quand la Maçonnerie spéculative fit son apparition en France, le port de la barbe ou de la moustache 
fut associé au fait de cacher sa « vraie face » aux autres membres de la Loge. La lecture de sources historiques 
jusque là inconnues montrent à l'évidence que ce problème arriva à son apogée lorsque le 17 novembre 1719, le 
Frère Ange de Minsont fut exclu de la Loge parisienne "la Ludovicienne". 

Compte tenu de la spécificité de la pratique du Rite Français Traditionnel au sein de la LNF, le Conseil 
National, qui s'est réuni le mois dernier, a donc demandé à tous les Frères de notre Obédience de ne plus porter 
ni moustache, ni barbe. 

Notre Vénérable, Denis M. a fait appel de cette décision. 

F.D. 
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Nouvelles des Frères de la Loge 

 
! La chasse est ouverte : Notre Frère Ludovic F., qui a récemment 

convolé en justes noces animalières, et après avoir échappé au tir 
nourri et coloré de ses amis goodwillesques, a participé à la création 
d’une association, dont pour la première fois et en exclusivité nous 
vous présentons les décors officiels. 

 
! Carnet Rose : Malgré ses multiples activités et son emploi du temps 

délirant, notre Frère David B., ce grand cachottier, a trouvé l’élue de 
son cœur. Vous êtes tous conviés à la cérémonie de mariage qui aura 
lieu le 31 avril 2002, à Neuilly. 

Pour respecter le rituel du R.M.F.R., nous assisterons le même jour à 
la cérémonie de baptême de ses Triplés, pour lesquels les noms 
furent difficiles à trouver : Jean, Théo et Phile ; cérémonie célébrée 
par le révérend Denis M. 

 

! Un mystère à éclaircir : comment se fait-il 
que l’Orateur National (ancien nom du 
Président) de la Commission Exécutive 
(ancien nom du Conseil National), assisté du 
Secrétaire National, a remis en 1996 le 
diplôme de Passé Grand Maître d’honneur à 
notre Frère Pierre P., alors qu’il n’y a pas de 
Grand Maître à la LNF ? (*) 

 
(*) Nous pouvons remarquer qu’à cette époque, les révélations – présentées dans ce numéro – 
concernant les rapports traditionnels de la barbe et de la Maçonnerie n’étaient naturellement pas 
encore connues. 

 

! Le Rite Français Traditionnel : un Rite aristocratique ? 
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